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de Ja forêt, rentrent dans les pâturages, et sont ainsi rendus à leurs 
propriétures. 

Dans Goyaz, heaucoup d'habitants des campagnes sont persuades 
que les mutueas proviennent de petites galles arrondies se rencon- 
trant sur les feuilles d'unGoyavier sauvage Psidütu sp.?; qu'ils appel 
lent pour cette raison goiabeira mutuqueiras les petites mouches 
Cécidomyies qui éclosent de ces galles n'ont pas le moindre rapport 
avec les Tabanides, cela va sans dire. 





Note sur quelques Tipulides de France [lhrr.] 
par E. BERGROTIL 


Parmi un certain uombre de Diptères Némocères, communiqués 
pour détermination par M. le D! J. Villeneuve, jai trouvé quelques 
Tipulides qui méritent d'être signalées. 


l. Rhypholophus Villeneuvei, nov. sp. — Opacus, niger, louge 
albido-pilosus, cariua wesopleucas supra terminante antice pone collare 
squalide albida, alis leviter cinereoc-mubratis, ul margin costale ante 
el poue stiquea fusco-uigruu albeseentibus, peliola cellulae posteur pri- 
mae et venis trausrersis uiyricanli-liubalis, halleribus totis flaridis. 
Caput lateribus pone oculos subtus subeoutiyuos pilis paucis uiyris, pal- 
lidis iumirtis, praeditum; antennae (9) basin alarum cir atlingeutes, 
articulis quatuor primis flagelli oralibus, latitudiur seusim decresceu- 
tibus, articulis sequentibus oblougis, augastis. Thorar rralde rouverus, 
sat longe albido-pilasus, supra tenuiter cineveo-pruinosus, prouoté louw- 
gitwdine sun nounilil latiore, viltis mesouoti pavia distinctis, pilis 
wmesouoti bifariam ordinatis, seutello lougitudine triplo fere latiore, pos- 
tice subtruncato, metauoto scutello fere tripla lougiore, pilis metapleu- 
vanun ceteris multo longioribus, subradiatis. Alae magune, latae, lon- 
giluline lviplo angustiores, stigmate diwidiuw basale cellulae wavrginnlis 
e rterioris occupante, cena auriiari basin hujas cellulae pautluur supe- 
vaute, distantia inter apicem hujus veune et ren tvansrersam sub- 
rostalen quam vena transrersa major plus duplo longiore, cena prim 
et ramo anteviove venae sectudae apice recurvis, petiolo cellulae sub- 
marginalis primae cellula discoidali distinele breriore, rena transrersa 
warginali ad basin cellulae submarginalis primae sita, cellula discoidali 
clansa, minuscula, pentagonali, upice qaam basi plus duplo latiove, 
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venn transcersa wajore ad basin celhdae discoidalis sita, obtuse angu- 
lata, vena septima poue medinm curvata, concacitatem venam sert 
versus cergente, apicem versas cenar Sertae subparallela, cellula axillari 
medio quan parte subapicali latiore. Abdomen longe ulbido-villosumni, 
terebra feminae dilute fusea. Pedes fuscei. — Long. © corp. : 7,5 mill., 
alae : 9 mill. 

Lautaret (Basse-Alpes). 


Grande espèce, bien distincte de toutes ses congénères. 


2. Anisomera nigra Latr. (— aequalis Loew). — Grenoble. 

Ne connaissant aucune Axisomera de France, Loew n'a pas accepté 
le nom nigra pour aucune des espèces décrites dans sa monographie 
de ce genre. La description de Latreille est en elfet applicable à trois 
des espèces connues : longipes Loew., aequalis Loew et obseura 
Meig. De ces espèces, longipes est très rare et connue seulement des 
Alpes suisses. Quant a obscura, elle appartient exclusivement à la faune 
d'Espagne ct de Portugal. A. aequalis étant actuellement connue, et de 
l'Angleterre et du nord de lltalie, il ne reste pour moi plus de doute 
que ce ne Soit bien cette espèce qu'a décrite Latreille. 


3. A. pyrenaea, nov. Sp. — Néfidiuseula, nigra, halteribus luride 
lestaceis, dimidio basali femorum fulrescente, Caput breviter cohcolo- 
riter pilosulun, antennis (Q) medium mesonoti paulluin superantibus, 
articulo primo flagelli apicem versus leviter angustato, articulis tribus 
subsequentibus unitis paullo breviore, articulis flagelli 2-5 cylindricis, 
secundo tertio nonuilil longiore, quarto tertio multo breviore, quinto 
quarto aequilongo. penultimo basi paullo incrassato, ultimo anguste 
ovali. Thorax sat leviter converus, pronoto brevissimo, lrausversim sub- , 
lineari, mesonoto inter vittas latas sed parum distinctas lateribusqne 
obseure fuscescente et breviter nlbotestaceo-pilosnlo, scutello subliliter 
albuto-pilosulo et margine cinereo-pvruinoso, longitudine haud duplo 
latiore, postice fortiter rotundato, metanoto scutello dimidio longiore. 
Alue fusco-nmbratae, apice cenne auxiliaris basi cellulae Subinargi- 
ualis secundae opposita, cena transrersa marginali ad basin cellulae 
submarginalis primae vel prope basin rami anterioris venae secundae 
inserta, petiolo cellulae submarginalis primae ramo anteriori venae se- 
cundae Subaequilongo et ramo posteriore sut multo breviore, ramo illo 
anteriore apicem versus sensim leviter decurro, vena transrersa majore 
sub parte basali cellulae posticae secundae inserta. Abdomen parce bre- 
viter albido-pilosulum, terebra feminae robusta, recta, fusca, lumellis 
superioribus medinn lamellarum iuferiorum paullum superantibus. — 
Long. © corp. : 10 mill. ; alae : 14,5 mill. 
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Ax-les-Thermes (Ariège). 


Sabyeneris Peronecerae Curi. membrum. Ab A. luscipennt Carl. 
pilosilate maximu parte pallida, auteurs paullo aliler construrtis, ve- 
nis haud obsenrius ndalis, tuprènmis vero cellule submarginalé priuw 
multo longiore, rama auleriare venae secundue upien versus decarro 
nee reenrro ae silu cenae traascersae marginalis facillime distincta. 


La pubescence du måle (encore inconnu est sans doute plus longue 
et plus abondante, peut-ètre aussi plus sombre. Les Peronecera sont 
des insectes fort rares et jusqu'iei connues seulement d'Angleterre et 
L'Allemagne. On les trouve autour des pierres émergeant des torrents. 
Leur manière de se mouvoir est assez étrange, Elles sautent en battant 
les ailes, plutôt qu'ellés ne volent. 


, 


4. Tipula montiuimn Egg. — Lautaret. 


‘sr: 


Nouvelle pour la faune de France. 


Sur l’homochromie protectrice 
des femelles du Misumena vatia Clerck [ARACUHN.] 


par lenri GADEAU DE KERVILLE. 


On sait que la plupart des femelles dn Mistomena vatia Clerck 1, 
Araiguée de la famille des Thomisidés, présentent le phénomène de 
l'homochromie protectrice, la couleur de leur abdomen s’harmonisant 
parfaitement avec la couleur jaune où blanche des fleurs où elles se 
tiennent en guettant leur proie. 

M'étant demandé s'il existait, chez cette Araignce, des femelles dont 
l'abdomen était congénitalement jaune ou Dlane, les individus avant 
l'abdomen jaune se tenant sur les fleurs jaunes, et les individus ayant 
l'abdomen blance se tenant sur les teurs blanches, ou bien, fait beau- 
coup plus probable, si li couleur de l'abdomen d'une mème lemelle 
se moditiait suivant la couleur jaune ou blanche des fleurs où elle se 
tenait, j'ai fait les deux expériences suivantes : 

Lo Le 3 juin 1905, je capturai près de Ronen, dans la corolle janne 
d'une Renoneule âcre (Ranunculus acris L.}, une femelle de Misunenn 


(1 M. Eugène Simon a eu l'obligeance de m'écrire qu'il existait des fe- 
melles de cette espèce dont, congénitalement, l'abdomen était bordé de rouge, 
indépendamment de toute adaptation. 


